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De Napies le 16. Avril.
Jfibkn a arrete dans cette Ville
3% trois enrolleurs PrujJtens,am
fomentoient la defertion par-

mi les Troupes de Sa Maje-
fte Sicilienne. Ces Enrol-
leurs ont ete' renfermes dans la pri-
fon de S. Jaques, ou on leur fait leur

proces 3 & i'un d'eux fera puni d*
autant plus rigoureufement, qu’il a
contrefait la fignature de M. Tanucci, &
expedie en confe'quence de faux pafle-
ports,au moyen defquels quantite' de Sol-
dats Suilfes ont trouve le fecret dc
fortir du Royaume pour aller s’enroller
au fervice de S- M. Prujjtenne.
De Lisbonne le 3. Avril.

On apprend, que cette Cour & celle
d'Espagne, ont pris la refolution d’unir
leurs forces au Brejil, pour foumettre
cntie'rement le Pais des MifTions du Pa-
roguay, & Yy etablir un Gouverncment
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Civil, au lieu du Gouvernement Eccle'fia-
ftique qui y fubfiftoit auparavant.
De Paris le 21. A”ril.

Non-obftgnt les fraix immenfes de la
prefente Guerre, on ne laifTc pas de con-
tinuer les Batimens du Vieux-Louvre Sz
de I'Efplanade devant le Pont-tournant,
ou la Statue Equeftre du Roi fera erigee
auffi-tot que le piedeftal fera acheve'. Ce
feront les deux plus beaux Monumens
du Regne d’au;ourd’hui. Quant a TEcole
Militaire, on n’y travaille plus, y aiant
aflez de logement pour 150. jeunes
Gentilshommes, qu'on y eleve &inlfruit
dans I'Art militaire: on en adeja tire'
quinze, pour leur donner des Drapeaux
8c des Etendarts en differens Regimens.

On areeu avis, que POriflamnte, un
des Vai(Teaux de guerre que le Marquis
du Quefne a eu fous fes ordres,avoit joint
Mr. de la Clue a Carthagene. On a auffi
appris, que le Convoi de Narires mar-



chands Anglois, parti de Livéttrhe\ avoit
ete appereu a la hauteur du Cap de
Gate, aiant joint une des Divifions de 1*
Lfcadrc de LAmiral Osborne.

Le Londres le 20. A‘oril.

Le Baron de Kniphaufen, Miniftre Ple-
nipotentiaire du Foi de Prujfe, a ton-
jours de freguentes Confe'rences avec no$
Miniftrts fur les objets dc fa Commif
fion. On aflure, qu’cn vertu de! la Con-
vention, conclue le xi. de ce mois, ,, le
,,» Roi s’engage a payer aS. M. PruJdJien-
., ne un Subfide de O70. mille Liv: St.par
,, an, tant que la Guerre durera; L’ Ar.-
,» gleterre entretitndra de plus a fa fol-
,, de une Armee d’obfervation de 50. mil-
,, le hommes du céte de Hanncwe;
, mais il ne palfera point de Troupes
» Britannigues en Allemagne,finon le Re'-
» giment de Brudenell, qui eft alle en.
, Garnifon a Embden.

Cn travaille en diligence dans tous les
Ports du Royaume a preparer pour la.
mer les Vailfeaux de Guerre < et fon
fait toutes les autres dilpofitions ne'cef-
faires pour la grande Expedition, que
I’'on a projettee. Trois Bataillons des
Gardes 8c plufieurs Regimens dTnfan-
terie, ont reeu ordre du Bureau de la;
Guerre, de fe mettre en marche le 15. du:
mois prochain, pour fe rendre dans Tisle
de Wight, afin d'y etre prets,a feryir dans.
cette Expedition.

On alfure , que.le Marquis d\ibreu
Miniftre d'Espagne, areeu ordre de re-
prefenter a notre Cour, ,,.quelaNeu-
,, tralite de VEspagne a ete violee dans
, LACHon qu’il y aeu entre f Efcadre de
» IAmiral Osborne 8c celle de Mr. du
,, ffuejne, vu que la premiere accmbatu
,,1 autre a la portee du canon de la Cote
,,.d'Espagne..,, Le Foudroiant & I’Or-
fkee, qui ont ete pris dans ce Ccmbat,
ont ete conduits a Gibraltar; ct Mr. au
£)ues.ne eft arrive i.plimoutb a hord du

Vaifleau de Guerre le Gibraltar,
gue d'autres Officiers Francaois.
attend ici cette femaine.

L’Amiral Hawke eft de retour a pli-
mouth avec une partie de fon Efcadre. Il
a force' a terre, s- Vaifleaux Frateois de
Ligne & 6. Fre'gates, outre un grand
nombre de Navires Marchands, qui etoi-
ent a Lcncre pres de Tifle d Aix, dont cet
Amiral a demoli les nouvelles Fortifica-
tions; mais les Vaifltaux aiant jettc
leurs Canons & leurs Frovilions a la mer
pour gagner les Bas-Fonds, il fut impol-
lible aux moindres de nos V?ifteaux de
les atteindrc. L,Efpx, un des Navires
de 1 Efcadre dc Mr. Han ke, a rencontré
12. \'aifteaux Franeois partis de Bour-
deaux pour \'Amerique fous le convoi d’
une Fregate de 22, Canons, dont il s'eft
empare, ainfi quc de 2. autres Navires,
I’'un monte' de 20..Canons, & muni d’'unc
lettre de Marque. 1,’Amira| Hawke a
laifte 4.. Vai(feaux de ligne & 2.Frega-
tes pour continuer la crcifiere fur la cotc
du Pays d'Aunis-&cc. L’Amiral Hotbour-
ne fera vcile dsns peu dc Spithead avec
une forte Efcadre, pour aller cbferver la
Elotte de Breji..

D ,Embden le 23. Airil.

Le Regiment du Colonel Brudenell ar-
riva ici avanthier 6¢éAngleterre: d oii il
eft auffi arriye un, Corps de Canonniers.

Le Lunebourg le 21. Avril.

Depuis. que les Francois ont quitte
les Etats de la Maifon- Eleétorale de
Brunfwick, il eft refte ici plufieurs de
Jeurs Officiers, dont les uns y font de-
meur.es comme prifonniers, & les autres
par.ce-qu’ils etoient tembes malades. Le
iejour de ces Officiers”™ fur la conduite
defqutls il try a pas eu le moindre lujet
de blame, afailli d’etre trouble derniere-
ment par la pttulance dc quelques ha-
bitans, qui, yiolant toutes les regles de
la bienlcance,, stlaviferent. de. les.appcller

ainfi
On les



Ffeffcurs de Restach, Sc de leur dorner
d’autres epithetes infultantes. A peire la
chofe fut pfrverue auxoreilles du Ma-
giftrat, qu’il fit publier une Ordonnance
par laquelle il a ete defendu a tous les
habitans, de quelque age, fexe, ou condi-
tion qu’iis loient, de proferer.lt moindre
difcours intultant contre les Franeois,
ou de les apoftropher en aucune maniere
quc ce puiffe etre, apeine contre les
contrevenans d’en etre feverement punis,
8c avec ordre aux peres de familie & aux
artifans, de contenir leurs enfans 8 leurs
ouvriers, faute de quoi ils en ftroient
rendus refponfables Sc punis aibitraire-
ment pour les fautes que ceux-ci com-
mettroicnt. Le Magiftrat, edifie en m£-
me-tems de la conduite fage 8c moderee
de ces Officiers, leur a fait tenaoigner
combien il defapprouvoit ce qui s’etoit
patfe en cette occafion, les faifant aflurer
de l'attention qu’il spporteroit a preye-
rir, que la tranquillite de leur fejour ne
fut interrempue par aucun incident que.
ce put etre.
De Clevesle,i2. Avril.

Le tranfport des vivres Sc des fourages;
a I'Armee Franeoise par la gauche du
Rhin, elt abfolument interrompu, depuis;
que les Troupes legeres 8c les Détache-
mens de 'Armee des Alliez ont pris pofte
Sc font des courfes ie long de cette rive.
Le pais que les Franccis occupent a la
rive gauche du Rhin, s’epuife de vivres:
8c de fouragts, par la grande confomma-
tion que le fejour de ces Troupes y oc-
cafionne. On croit, que pour faire lubfi-
fter la Cavalerie plus aifement, il faudra
prendre le parti den entoyer plufieuis:
Corps cantonner le long de la JAenfe

L’Arme'e Alliee eft encore fur la Lippe
8c vers les frontieres de I’'Eveche de Mun-
fter. La force de cette Arme'e 8 la quen:.
tite de vivrts & de fourages dont elle a
befoin pour. etre en etat de poufier fes;

ope'rations en avant* font en partie eaufe

de I'ina£tion, oii elle eft depuis 3. femai-

nts , 8c d'oix le Prince F.rdinand de

Erunjtuick fe propofe de la faire fortir

dans 1lo. jours, pour s’avancer en force

par la droite de la Lippe jufqu'a Wefel.
Re Francfort le 26. Avril.

Suivant les lettres de Wesel du 19. de
ce mois, il n’y avoit eu jufqu’a ce moment
a 1’Armee Franeoise aucun mouvement,
qui fut digne d’attention, 8cle Comte
de Clermont continuoit d’avoir fon Quar-
tier-Gene'ral dans cette Ville: ou S. A. S.
fe faifoit rendre un compte exa£f de tout
ce qui concernoit les 1 roupes, 8c conti-
ruoit de travailler avec un zele infatiga-
ble a les refaire.

Cn mande cn meme tems,que la Gar-
nifon de cette ville a ete renforcee en-
core de quelques Bataillons,ainfi que cel-
le de LnJJeldorff: 8c que les Poftes, qui
s’etendoient vers Lcrften, s’etoient re-
plie's fous le canon de Wesel, fur I'avis
gu’ils avoient eu de quelgues mouve«
mens* que faifoit I’Avant garde de 1Ar-
mee Hanncurienne.

Au refte,fuivantles memes nouyelles,
les Troupes de Fi atce font deja confi-
dc'rabkment reerutees par les Miiices,
gue l'on aincorporees dans differens Re- ,
gimens : & quelques Bataillons de ces
Miiices, que lon- attend inceflamment
encore, achcverontkle les remettre..

De Wezel le 24. Awrill

L'Armee eft tranquille dans fes quar-
tiers.. Le Comte de Clermont apporte
toiijours les memes foins au prompt
retabliftement des Troupes. |l eft arri-
ye beaucoup de Lallots cftetoffes, qu’il a'
fait diftribu¢P£ux Regim< ns dontles fol-
dats ontlbefoin d’etre pourvus d’habits-
Les Reerues arrivent fucccffivement. On'
les cxerce' a mefure quellis joignent
1’Armee, dont' ©nexerceaufli les Regi-
mens avec afliduite. Cn s:appereoit deja,



qgue lefprit de difcipline recommence ay
faire du progres.
De Hannovre le 24. A-vril.

Le Bourgeois de la vieille Ville, que
les Franeois avoient cmmene comme un
des Otages pour la furete du payement
du refte des Contributions qu’ils avoient
exige'es de cette.Capitale, avoit cru de-
voir profiter de la confufion lorfque les
Frangois quiterent la Ville de Hamelen,
pour venir rejoindre fa familie. Mais nos
Superieures ont. defapprouve cette de-
marche, 8c Font renvoie avec un Trom-
pette au Comte de Clermont. Ce Prince,
pour temoigner combien il e'toit fenfible
a un procede fi raifonable, a de fon co6te
fait relacher eFabord cet Otage, & lui a
permis dc retourner chez lui. Ce Bour-
geois'a fon retour, aremis a nos Mini-
Itres dii Departement de la Guerre une
Lettre fort obligeante du Duc de Ran-
dan, par laquelle ce Seigneur les remer-
cie de Fattention qu’ils ont que rien ne
manque aux Prifonniers qui font refte's
malades dans nos Hoépi.taux,Sc des egards
gue Fon a pour les autres Prifonniers.

De Petersbéurg leij. Avril.

Il n'eft queftion maintenant ici, que
de Findigne afition du Chambellan-Comte
de Soltikoff, qui, las ou degoute de fon
epoufe, au-lieu de s’en feparer par les
Voyes permifes 8c que Fhonetete admet,
a eu recours jufqu’a 3. fois au criminel
expe'dient de vouloir s’en de'faire par le
poifon. Arrete a cette occafion, Sc con-
duit, de meme que plufieurs de fes do-
meftiques, dans la fortereffe, il y a e'te'
applique, aufti-bien qu eux, a la Queftion
du Knout-, car, il y a deux efpeces de
Knouts: le Knout fimple, & le Knout qui
fe donne a la torture, 8c qui eft beaucoup
plus rude que le premier. 1l a avoue, en
fubiffant cette .peine, 1’horribie forfait
dont il s’eft rendu coupable, 8cil en a
ete cqnvaificu par les depolitions qu’ils

ont faites, & par les lettres qu’il leur
avoit e'crites pour les charger de lui pro-
curer du poifon. Non-obftant les raifons
qu’avoit la Comtcfle de Soltikoffd'aban-
donner cet indigne e'poux a la rigueur de
la Juftice, elle ae'fe’ aflez bonne, affez
geffieTeule pour ecrire en fa faveur une
Lettre a 1’Impe'ratrice; mais S. M.Imp.
confide'rant, que la Clemence, fielle n’
excluoit un crime auffi atroce, cefleroit
d’etre une vertu, arefolu de punir ce
Chambellan autant qu’il peut Fetre, fans
lui oOter la vie. Car,fidele au voeu qu’Elle
a fait en prenant la Couronne, de ne fai-
re mourir perfonne fous fon regne, S.M.
Imp. fera connue dans les Faftes de la
Rufie, par le furnom d’Elifabeth la Cle-
mente. Le Comte de Soltikoff fera donc
de'grade’, rafe’ 8c envoye' dans quelque
Couvent bien auftere de la ,Siberie, pour
y paffer te refte de fes iours dans une dure
penittnce, eloigne de tout commerce
avec le refte des humairis. Au-furplus,
comme le blame que meritent les fautes
eft perfonnel* 8 que lecrime feul degra-
de, FImperatrice eft de'termine'e a con-
tinuer les marques de fa faveur 8cde fa
bienveillance aux autres perfonnes de
cette Familie.

Le Chevalier Robert Keith, Miniftre
d'Angleterre, de'pecha avanthier un cou-
rier pour Londres, d’oii il en avoit recft
un le 18. Mars.Tout ce que Fon peut dire
relatiranent au fejour de ce Miniftre,c’eft
qu’il continue de recevoir a la Cour beau-
coup de politefles, 8c qu’il eprouyera le
meme accueil jufqu'au tems de fon de'-
part. Du refte, on n’apprend abfolument
rien du fucces de fes Commiffions. L’af-
faire du Comte de Beftuchef, dont on
avoit tant parle, occupe moins les cfprits
depuis quelques jours. Il en eft de me-
me de celle du Marechal Apraxin, qui
femble prendre un tour affez favorable.
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Bu ffiuartier- Generalde /Armee 1. & R. a Skalitz, JOURNAL du 26. au 2g.Avril.

*es av's due Ori confirm;nt,gne la grande Armee des Ennemis

continue de fe raffembler aux environs de Neifs , Sc que leurs TrOupeS

jCt font a cet effet de toutes purts en mouvement. Le Roy de PrulJi a eu

meme ces jours derniers fon Quartier-General a Munfterberg. Mais le

CorpS aux orjrcS du General Fouquet_ doit toujours garder fon ancienne

pofition dans le Comte de Glatz: oii il fe tient fort tranquille, quoique nos Deta-

chemens fe foient fouvent avance's, jusqu’a des Villages tres a portee dece Corps,
Sc en ayent enleve des féurrages deltines pour fes fubliftances.

Divers avis que Pon a recus portent, que le Ge'neral de Ziethen etoit encore
aux environs de Landshut avec 6. Bataillons a fes ordres : 8c qu'un de ces Batail-
lons avoit pris Polle a GriJJau, & un autre a Gattesberg, oii Pon venaoit afituelle-
menti le magazin qui y avoit ete' forme. Ces avis ont meme ete confirme's par le
rapport de differens prifonniers, Sc entre autres par un Capitaine & 9, Houffars,
gue leGeneral de Buccon> a d.rnierement envoyes au Quartier-Gene'ral.

Qnoique les Ennemis ayent dernicrement ete repouffes a Hennersdorff, ils
Ol t cependant continue d oecuper le Monaftere de GriJJau, d'oii le Ge'ne'ral Major
de Lau iohn & le Gcneral-Major Comte Efterhazy ayant a fes ordres les Croates
Sc les Houffars, ont depuis tache de les deloger. Trois Efcadrons de-Houffars Prus-
ftens nommes lesHcuffiars-Rouges -fe montrerent a leur approche , mais ils fe reti-
rerent: au moment qu’ils virent avancer nos Croates foutenus par nos Houffars.- de
forte que Mrs. de Lnudchn 8c Efterhazy s’approcherent fans obftacle du Monaftere
jufqu’a pouvoir aifement diftinguer les Grenadiers Ennemis qui etoient poftes aux
murs 8c fur les galleries de ce Monaftere, avec quelques compagnie$ franches. Nos
Croates tentercnt cependant dc forcer les Ennemis, Scfformerent a cet effet a Purt
des cétes du Monaltere une attaque en regle : mais la hauteur des murs, Scle
lecours que les Pruffiens recurent de Landshut & qui retira a foi le Pofte enne-
mi, empecherent, qu'on reuffit dans Pobjet qu‘on s'etoit propofe'.

On affure, que le Corps de Troupes Pruffiennes qui eft dans la Luface» eft eom-
pofe' des Regimens du Prince de Pruffie Cuiraffiers, de Dnefen Cuiraffers, du
Margrave de Schmedt Dragons , des Houflars-Ferds , de queJques Re'gimens dffn-
fanterie, de differens Detachemens tires de divers Reginuns , Sc d un grand nom-
bre de Recrues, qui ne font point encore habillees. Ce Corps eft au refte comman-
de par M. de Driejen l.ieiltenant-General , ayant fous lui M, de Brekow General
Major: 8c fon Artillerie conlifte en 5. pieces de Canon , 8c 4. Obuliers.

Une partie de ces Troupes, qui eft ndoit fes Poftes jusqu’a Marienthal, s’eft ap-
prochee de Zittau , oii nous avons Garnifon Sc ou commande M, 'd'lttner Lieu-
tenant-Colonel du Regiment de Gaisruck.

Huit Efcadrons de Houffars Ennemis , trouverent derniererr.ent le moyen de
s'avancer vers les Fafucbourgs de cette Ville, fans avoir ete apptrcus: 5- de ces Ef*



cadrons y entrerent, tandis que les J. autres occuperent les collines ou la juftice
eft placee, 8c les ch mins qui font du céte d’ Dilersdorjf S de Krottau.

Cependant M. de Macquire qui etoit a Gabel, ayant ete inftruit ii tems dece
qui fe paffoit, il fe mit enfmarche vers Zittau, avec le Regiment de Salm Tnftnte-
rie, le Regiment dc Modem Cuiraftiers, 8c cent Houffars J'uzygiens, A | approche
de M. de Macquire, les Ennemis, qui, outre les Troupes dont on a parle, avoient
encore un Regiment de Cavalerie fur VEktrsberg & quelques Bataillons fur la pentc
de cette montagne, fe retirerent bientét s 8t tout le. fruit de leur entreprife fe bor-
na a faire prifonniers, trois Soldats qui achettoient des | gumes dans les Fauxbourgs,
un Officitr des vivres, 8c un Chirurgiem, ce dernier fut meme delivre par les Croa-
tes, qui fununrtnt.'

En faifant leur retraite les Prufliens attaquerent une de nos Patrouilles, com-
pofee d’'un Corporal Sc de 10. Houlfars, laquelle etoit a Seiersdorff. ils lui tuerent
deux hommes, & le refte, parmi lesquels 7. bleifes, fut fait prifonnier; cependant
cette meme patrouille leur tua 4. hommes & en bleffa 14.

Les Ennemis apres cette expedition abandonnerent de nouveau Oflritz 8 Ma-
rlenthal!, & nous y reprimes pofte. Le Prince Henri de Prujfe eft aux environs dc
Freyberg, 8cil doit lui etre arrive.par Torgau un train de groffe Artillerie.

"L’Armee |I. & R. qui cantonne encore dans la pofition oii elle eft, a eu or-
dre de fe tenir prete aentrer dans le camp, qui lui aete marque.

De Plauiyen, dans le VolgtlanJ, le 19. Avril. Le General-Alajor Meyer,Com-
mandant le Corps dc Troupes- legeres & dc Compagnies franches Prujiennes qui
eft dans ces quartiers, recut avus, il y quelques jours, qu un Detachemenit de
Troupes de ].’Empire Yenoft d’e'tablir fon Ouartier de cantonnement a U ff, Heu
limitropbe de la frontiere de Pramonie. Surquoi, il prit la refolution d'y mar-
cher. il le fit avec tant de feert, qu’il firprit cc Detachement, dont il fit 104.
hommes prifonniers , avec 111 Capitaine, un Lieutenant, & un Enfeigne. Le Ge-
neral Wittgenftein, appartenant a Tarmee de 1’Empire , etoit dans ce tems-la a
Hojf, oblige par indifpofition de garder la Chambre. Les Prufliens aiant invelti
la maifon oii etoit ce General, le firent prifonnier « mais ils Pont relache depuis
fur fa parole.

D ’autres De'tachemens de Troupes Frufliennes font en mouranent pour s"a-
vancer fur PEIlfler de ce céte-ci, afin de s’y unir avec le Corps du General-Meyer,
8c d’obferver les mouvemens des Troupes d’ 1’Empire.

De Yienne, le 3. May. Le fejour du Miniftre Turc en cette Yille fe borne
jufqu’a prefent aux ce'rpmonies de (es Audiences, qui fe pallent de la meme maniere
8c avec les memes formalite's obferve'es a ].’egard de fes predecefteurs. Ce Mini-
ftre n’a fait d’autre ouverture fur les affaires polititjues tinon que le Suttan , fon
Maitre, avoit appris, avec une extreme fttisfa&ion , Tharmonie qui regnoit pre-
fentement entre cing des plus grandes Puiftatices de VEurope, telles que cette Cour,
celle de France, cetle de Ruffie, celle de Suede, & le Roi de Pologne; a quoi il
a ajoute; que S.H. foubaittoit, que leurs Triomphes repondiflent a la juftice de leurs
<vues, '& que les avantages que chacune en retireroit egalaflent la force & lafoli-
dite des moyens qui etoient mis aBuellement cn oeuvre pour lefoutien de cette Alliance.

Le Comte Poniatowfki Lieutenant-Cdionel & Aide de Camp General , a ete
fait Chevalier de I'Ordre Militaire de Marie Fherefe, dans la dernitre promotion au
Quartier-Géneral de Skalitz, le 23. Avril.



